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Le congrès "Herz im
Focus" (coup de projec-
teur sur le cœur), orga-

nisé hier à la Congresshalle de
Sarrebruck par le Herzentrum
Saar (Pôle de cardiologie de
l’hôpital de Völklingen) a rem-
porté un vif succès.
Ce séminaire, devenu un

rendez-vous annuel depuis
2001, prend de l’ampleur sur-
tout dans le domaine de la
coopération transfrontalière.
« Son but, c’est de présenter
les formations de pointe, tou-
jours en cardiologie, pour per-
mettre un échange entre pro-
fessionnels : médecins et
personnel paramédical exer-
çant en milieu hospitalier ou
non », a expliqué Karin Mer-
tens, responsable relations
publiques et coopération
transfrontalière auprès du
Herzzentrum Saar.

400 participants
Ce congrès a réuni près de

400 participants, médecins,
infirmiers de Sarre, Rhénanie
Palatinat, et 170 Français.
Parmi ces derniers, des étu-
diants et cadres formateurs de
l’IFSI (Institut de formation en
soins infirmiers) de Forbach et
Sarreguemines, des infirmiers
de l’hôpital de Freyming-Mer-
lebach, du personnel de
l’hôpital Marie-Madeleine de
Forbach et de l’hôpital du Parc
de Sarreguemines.
Une rencontre très intéres-

sante dans la mesure où il
s’agissait de s’imprégner des
conditions de travail dans le
domaine de la santé en Alle-
magne, plus spécialement au

Pôle de cardiologie de Völklin-
gen, un établissement de
pointe jouissant d’une renom-
mée au delà des frontières.
L’assistance, (les médecins
avaient leur congrès dans une
salle, le personnel paramédi-
cal dans une autre) a suivi
avec grand intérêt les confé-
rences données par le person-
nel de l’hôpital de Vœlklin-
gen, rehaussées par des
projections vidéo, permettant

d’avoir un aperçu de l’équipe-
ment du Herzzentrum Saar.

Favoriser les échanges
transfrontaliers
Ces conférences ont donné

lieu à des discussions entre
Français et Allemands, pour
élargir les connaissances des
uns et des autres, faire profiter
des compétences et stimuler
l’aspect interculturel. Des
échanges favorisés du fait que

toutes les interventions
étaient traduites en simul-
tané.
Donc pas de barrière lin-

guistique. Un atout considé-
rable.
Autre élément en faveur de

l’organisation de congrès : les
médecins ont tenu des confé-
rences pour médecins, les
cadres de santé pour le per-
sonnel soignant, en sorte que
les exposés étaient basés sur

du concret, la vie quoti-
dienne.
Ces conférences ont traité

des évolutions dans les
domaines du diagnostic, des
traitements thérapeutiques. et
des nouvelles technologies.
Vu le nombre croissant de
participants, il est d’ores et
déjà prévu d’organiser l’année
prochaine un tel congrès pour
la Grande Région, Sarre-Lor-
Lux.

SANTÉ coopération transfrontalière

Radiographie de la cardiologie
à la Congresshalle de Sarrebruck
Le Herzzentrum Saar (Pôle de cardiologie de l’hôpital de Vœlklingen) a tenu hier un congrès sur les diagnostics
et traitements appliqués en Allemagne. Des échanges intéressants aussi pour les Français.

Le Dr Helmut Isringhaus, chef de la clinique cardiothoracique de Vœklingen, entouré de cadres de santé des hôpitaux de Forbach,
Freyming-Merlebach et Sarreguemines. Photo RL

Le congrès organisé par le Herzzen-
trum Saar sur les nouvelles méthodes
de diagnostic, de traitement des mala-
dies cadiovasculaires a trouvé un écho
favorable auprès des médecins et per-
sonnels soignants travaillant ou sui-
vant une formation en Moselle-Est.
Une initiative du Dr Chem Œzbek,
chirurgien en cardiologie au Herzzen-
trum Saar à Völklingen, dans le but de
promouvoir la coopération transfron-
talière. Une initiative très enrichissante
saluée par les participants. Ils ont livré
leurs impressions.
Caroline Béro, formatrice à l’IFSI de

Sarreguemines, accompagnée de 50
étudiants et quatre formateurs : « C’est
la 3e année que l’établissement vient à
ce congrès. Les interventions des confé-
renciers sont variées, très bien présen-
tées, avec des explications détaillées,
visualisées en ligne et bien adaptées
aux formations au niveau du langage

professionnel. Tout le monde s’y
retrouve, d’autant plus qu’il y a des
traductions simultanées. L’IFSI envoie
des étudiants en stage au Herzzentrum
de Vœlklingen, cela entre dans un
projet de coopération transfrontalière.
Cette clinique dispose d’un plateau
technique impressionnant, comme il
n’y en a point d’autres dans toute la
région. Cela permet aux étudiants de
s’imprégner du savoir-faire chez nos
voisins de Vœlklingen. »

« Un congrès
hors du commun »
Rachel Fontanarosa, cadre de santé,

formatrice à l’IFSI de Forbach, accom-
pagnée d’une centaine d’étudiants et
de quatre formatrices : « Ce congrès est
hors du commun, très bien organisé,
les intervenants sont très clairs au
niveau des explications et du langage,
il n’y a aucun problème de compré-

hension » Elle rejoint les propos de
Caroline Béro.
Sylviane Metzinger, infirmière aux

soins intensifs de cardiologie à l’hôpi-
tal de Freyming-Merlebach : « Ce con-
grès est très bien. On apprend plein de
choses sur les diagnostics, l’applica-
tion des divers traitements, dans un
établissement de pointe, qui plus est à
proximité de Freyming. Très enrichis-
sant. »
Dr Stephan Watremez, cardiologue

au Herzzentrum Saar, a fait des études
en Allemagne et en France, a travaillé
aux urgences de l’hôpital Marie-Made-
leine de Forbach et assuré des astrein-
tes à l’unité des soins intensifs de
cardiologie à l’hôpital de Freyming-
Merlebach : « Ce congrès organisé par
le Herzzentrum de Vœlklingen prend
une ampleur interrégionale, est de plus
en plus fréquenté, également par les
Français. Cela fait plaisir, encourage la

coopération transfrontalière. On voit
qu’elle est possible, malgré les difficul-
tés que l’on peut rencontrer (du point
de vue des caisses d’assurances mala-
die, des statuts juridiques etc). A
poursuivre donc ! »
Dr Jean-Philippe Godenir, médecin

chef en cardiologie à l’hôpital Marie-
Madeleine de Forbach : « Ce congrès
ne peut être que positif dans le cadre
des relations transfrontalières. Les
structures allemandes sont de haut
niveau, le Herzzentrum de Vœlklingen
est un établissement de pointe. La
France devrait s’en inspirer. Je déplore
que l’ARS (Agence régionale de la
santé) oublie le Bassin houiller du fait
de sa politique du sillon mosellan. On
a l’impression d’être abandonnés. » Le
Dr Godenir fait allusion à l’hypothéti-
que PTU (Plateau technique unique à
Betting). La seule solution sera peut-
être de se rapprocher de Vœlklingen.

« Une coopération à poursuivre »


